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TRAMELAN Un 1er Mai alternatif pour Frédéric Charpié et trois partenaires

«Nous refusons d’être muselés»
CATHERINE BÜRKI

«Un 1er Mai où on distille des
théories fumeuses, ça ne nous inté-
resse pas!» Comme à son habi-
tude, Frédéric Charpié nemâche
passesmots.Lebienconnusecré-
taire national de La Gauche an-
nonçait la semaine dernière que
sonparti seretiraitcetteannéedu
comité d’organisation du 1erMai
interjurassien. Alors que lamani-
festation «officielle» se déroulera
au Noirmont, La Gauche appelle
ainsi lestravailleursàseréuniràla
Halledegymnastiquedel’Ouestà
Tramelan.
Hier, à l’heure d’expliquer le

pourquoi d’un 1er Mai alternatif,
Frédéric Charpié a martelé que
sonparti refusait de cautionner la
venue d’Alain Berset comme ora-
teur au Noirmont. «Nous n’irons
pas applaudir un conseiller fédéral
qui, après avoir gesticulé contre la
caisse unique, s’agite maintenant
pour augmenter l’âge de la retraite
des femmes.» Jugeant ses proposi-
tions de mesures pour financer
l’AVS antisociales et, de manière
générale, son discours politique
plus proche de la droite que de la
gauche, Frédéric Charpié estime
en effet sa présence à la fête des
travailleursdesplusdéplacées.«Il
est inacceptable de proposer d’aug-
menter l’âge de la retraite des fem-
mes alors que ces dernières atten-
dent encore l’égalité salariale!»
FrédéricCharpiéprécisedeplus

quelavenued’AlainBersetaétéla
goutte d’eau qui a fait déborder le
vase. La Gauche se tâtant déjà à
claquer laportedu1erMaienrai-
son de «l’attitude des socialistes de
l’Arc jurassien». Ceci surtout con-
cernant la participation et le sou-
tienduPSjurassien–membredu
comité du 1er Mai – au pro-
gramme d’économie Opti-Ma,
considéré par LaGauche comme
«un paquet de 141mesures qui pio-
chentdans lapochedespluspaupé-
risés».
Ainsi,biendécidéeàdire«stopà

ce socialisme cupide et destruc-
teur», La Gauche entend faire de
son1erMai tramelotunealterna-
tive à ceux qui considèrent la ver-

sion «officielle» comme «une
mascarade».
Soucieux toutefois de ne pas se

contenter de«dénoncer les dérives
du PS», La Gauche s’est associée
aux Libertaires d’Erguël, au Syn-
dicat autonome des postiers
(SAP) et au collectif «Touche pas
àmaboîte» pour proposer un 1er
Mai alternatif sur le thèmedudé-
mantèlement social de La Poste.
«Le CS POP, également opposé à la
venue d’Alain Berset, n’a pas voulu
se joindreànous,préférant lutterde
l’intérieur. Nous respectons ce
choix», signaleFrédéricCharpié.

Cottagnoud et pas Berset
En lieu et place d’Alain Berset,

c’est leprésidentdelaSAPOlivier
Cottagnoud qui a été choisi pour
monteràlatribune.Ils’exprimera
notamment sur la fin de la des-
serte des fermes isolées. «Nous
avions déjà proposé de l’inviter à
l’époque,mais Syndicomavait alors
menacé de quitter le comité du 1er
Mai», glisse Frédéric Charpié.
D’autres thèmes seront par
ailleurs encore abordés, dont la
nécessité d’élaborer une nouvelle
formede syndicalisme.
Enfin, le secrétaire national de

LaGauche clarifie que, contraire-

ment à ce qu’ont évoqué les orga-
nisateursdu1erMai«officiel», sa
volonté de mettre sur pied une
fêtealternativen’apaspourobjec-
tif de mettre son parti en avant.
«Nous aurions eu une meilleure
couverturemédiatique en allant se-
mer la zizanie lors du discours
d’Alain Berset.» Quant à savoir si
son initiative ne causera pas de
tort à l’unité de la gauche, il es-
time que non. «Nous refusons
d’être muselés et sommes là pour

rappeler les valeurs de la gauche.
Mais nous continuerons à soutenir
nos camarades à chaque fois que la
cause sera juste.» Il indique
d’ailleursnepasexclurederéinté-
grer le comité du 1erMai interju-
rassien si «le PS revient à des
meilleurs sentiments».
Et de lâcher, pour preuve que

l’unité tient toujours, être sur le
point de se mettre sur la liste du
CSPOPbernoispourlesélections
fédérales.

Roger Comte, des Libertaires d’Erguël, et Frédéric Charpié, secrétaire national de La Gauche. STÉPHANE GERBER

Animation particulière hier
après-midi à la cafétéria du home
L’Oréade,oùsedéroulaitlaremise
du prix d’un concours de cuisine
organisé pour la deuxième fois
conjointement entre leCentre de
formation professionnelle de la
Berne francophoneet les résiden-
cesde l’Hôpital du Jurabernois.
L’occasion de mettre sur pied

une collaboration intergénéra-
tionnelle créative et vivante, fi-
nancée parleceffet l’HJB.Quatre
groupes ont concouru, formés
chacundetroisélèvesduceffetde
trois personnes âgées. Il fallait,
avecunbudgetde100francs,con-
cocterunrepas thématique, com-
poséd’uneentrée,d’unplatprinci-
pal et d’un dessert, ainsi que
mettre enplace la salle et la déco-
rer. L’équipe des «Marmitons»,
qui avaient pour thème Les Rois
Mages, formésdes résidentesHé-
lène Moullet, Pierrette Gunz, Vi-
viane Claude et des élèves Ana

Arede, Luana Iabarola et Kristelle
Schaer, ont empoché le prix, soit
un bon dans un restaurant au
choix.

Le lien social du repas
Après un air extrait d’Amélie

Poulain joué au piano par l’une
des élèves du ceff, déposant une
note d’émotion à l’entreprise, Es-
telleMuster, animatrice, puisDo-
minique Sartori, directeur géné-
ral de l’HJB, se sont exprimés
devant l’assemblée à la cafétéria.
«Mes remerciements vont à tous les
participants à cet événement, en
particulier aux résidents et aux élè-
ves.L’exercicen’étaitpasfacile,passi
évident. Tout repas comporte un as-
pect festif, en plus d’avoir des fonc-
tionsvitales.Touslesrepasnesepas-
sent néanmoins pas avec émotion
(…) L’odeur et le goût font resurgir
des souvenirs», a-t-il en outre évo-
qué, soulignant également la né-
cessité dumaintien du lien social

autraversdelui:«Cuisiner,c’estra-
lentir le temps, maîtriser le temps à
des fins festives», a déclaré encore
brièvement le directeur. Lui em-
boîtant le pas, Alain Stegmann,
du ceff Artisanat, a ajouté: «Si
l’école sertà l’acquisitiondes savoirs,
ici, il s’agit surtout d’une questionde
transmission. Et les aînés ont tous
quelque chose d’important à trans-
mettreànosélèves»,a-t-il exprimé.
Deux élèves, d’ailleurs, trans-

mettrontàleurtourleurressentià
la faveur de cette expérience culi-
naire unique, transgénération-
nelle:«Çam’aplude travailleravec
des personnes âgées, j’ai appris
beaucoup, amélioré mes compéten-
ces», constate l’un des 10e, en re-
cherche de formation. «J’ai vu
dans les yeuxdespersonnesâgées la
fiertéd’avoirpu leurdonnerquelque
chose», témoignait,quantàelle, la
responsable du jury, Sophie Gofi-
net, un bon géant à la main.
PIERRE-YVES THEURILLATLes six membres de l’équipe intergénérationnelle ont remporté un bon d’une valeur de 225 francs. STÉPHANE GERBER

MOUTIER Les résidents du home L’Oréade et les élèves du ceff ont participé à un concours de cuisine

Moment authentique de partage entre générations

TAVANNES

Vieillir et rire avec Recrosio
Après ses spectacles sur scène

(«Aimer, mûrir et trahir avec la
coiffeuse»…) et la télé
(«L’heure du secret»), Frédéric
Recrosio débarque au Royal de
Tavannes, samedi, avec son
spectacle «Je suis vieux (pas
beaucoup mais déjà), mis en
scène par Jean-Luc Barbezat.
«Bientôt 40 ans. Je dors peu, mais
mal. Je baise mal, mais mou. Je
pensemou,maispeu.Bref,ondirait
que le pire est devant (Hé, le
meilleur aussi)», raconte l’humo-
riste valaisan. Evocation de l’ir-
rémédiable perte d’invincibilité
qui accompagne l’avancée dans
l’âge.

Témoignage-confession
Dansunesortede témoignage-

confession, ce spectacle visite
les déconvenues ordinaires qui
frappent un homme moyen
perdant, jour après jour, sa vi-
gueur, tous domaines confon-
dus.
Badaboum, voilà q̀u’aux arti-

culations grinçantes s’ajou-
tent fragilités émotionnelles,
ramollissements en tous gen-
res, dépérissements des con-
victions, compromissions con-
fortables, etc (il fait peur, ce
«etc.», non?) c’est que voilà: on

ne finitpasmieuxqu’adulte. De-
vant ce constat, ce monologue
raconte, au travers du regard de
FrédéricRecrosioetdesesdoutes,
les déambulations d’un homme
aumilieu de sa vie. C-MPR

Frédéric Recrosio sur la scène du
Royal samedi. PIERRE VOGEL/LDD

Frédéric Recrosio au Royal de
Tavannes, samedi 2 mai à 20h30.
Réservations: 032 481 26 27 ,
reservations@leroyal.ch

INFO+

LE PROGRAMME Le 1erMai interjurassien alternatif dé-
buteraparuncortègedans lesruesdeTramelan.Ledépartsera
donné à 15h à la gare. Les discours prendront le relais à 16h à
la Halle de gymnastique de l’Ouest. Après quelques mots de
FrédéricCharpié, lemicro sera tendu àAnitaGanzoni, des Li-
bertairesd’Erguël,auprésidentduSyndicatautonomedespos-
tiers, Olivier Cottagnoud, et enfin, à Julien Jaquet, dumouve-
ment «Touche pas à ma boîte». Côté festif, une animation
musicale (piano et chant) sera proposée par Claude Rossel et
MathieuCharpié. Le repas sera offert.

PAS DE VISITES S’ilavoueyavoirpensé,FrédéricCharpiéas-
surequelesmilitantsréunisàTramelanneferontpasd’intrusion
au 1erMai interjurassien du Noirmont. «Notre objectif n’est pas
d’embêternoscollèguesdegauche,maisdeproposerunealternative
à lapopulationquinecautionnepas lavenued’AlainBerset». CBU

Passage au Noirmont?

SAULES

Videz votre grenier!
Nettoyage de printemps

rime avec vide-greniers. Cela
tombe bien: le samedi 2 mai,
un vide-greniers se tiendra à
Saules dans la grange de la fa-
mille Grosjean de 9h à 16h.
Pour la troisième fois, Line

Humair et Roubina Kouyoum-
djian proposent ce marché
d’un samedi. Durant toute la
journée, en plus du plaisir de
la découverte et des bonnes af-
faires, le public pourra se res-
taurer et se désaltérer à la bu-
vette.
Envie de chiner pour décou-

vrir ce que les caves et les gre-
niers recèlent comme trésors?
Ou plutôt envie de vous débar-

rasser de tout ce qui vous en-
combre et prend la poussière?
Vous avez besoin de vendre vo-
tre vélo de cinq ans d’âge qui
encombre inutilement votre
garage? Vos baskets un peu
trop petites n’ont toujours pas
trouvé de pieds à leur taille?
Pour tous ces objets accumu-
lés que l’on souhaite revendre,
pourquoi ne pas participer à la
convivialité d’un vide-greniers?
Et comme le vide-greniers

aura lieudansunegrange,cemar-
chéoccasionnel aura lieupar tous
les temps. C-MPR

Inscriptions et renseignements auprès de
Roubina Kouyoumdjian au 0324812608
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Texte tapé à la machine
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